
TOUJOURS 
LES « BEAUTES » 
DE CE SCRUTIN 

D'ARRONDISSEMENT l 
UEL 

0

homme admira-

Q ble I nous apprennent 
1 «- Le Pr.ov,ençal » ~t 
• « Républigue », 

Car, M. F. Ar·nal a offert 
100.000 frs au Comit6 de Soli• 
darité des Vieux Travailleurs », 

Et je te photographie M. F, 
Arnal llf!portant 100.000 franc ,s 
at Cercle des Travailleurs 1 

Naturellement ce n'est pas 
un « don électoral » 1 Qui 
pourrait en douter 1 • 

Mais voyons, avec le scrutin 
proportfonnel, M. F, · Arnal a 
été 5 fois candlctat aux 61ec• 

1 

tions 16gislatives. Il n'a jamais 
fait de « don » aux vieux. Il a 
fallu ce scrutin d'arrondlue­
ment, si « nouveau », si « mo­
ral » pour que M. F, Arnal 
« découvre > la misère des 
vieux 1 

Yoyons encore, de 1945 à 
1957, ça en fait do11 ann6es quo 
M. F, A1inal eot dép tité ! Ja­
mai s de don non plus 1 

Quand j e vous le disais qu'il 
est « beau » ce scrutin d'ar ­

, rondissem ent I Et qu'il a «' at­
tendri » M. F. Arnal 1 

Allons plus loin, 
Le groupe communiste . à 

l'Assemblée nationale a do­
mandé quo la retr~ite des 
vieux travailleurs . soit égale à 
60 J), 100 du salaire minimum 
ga ranti. Qui a vot6 contre ? 
M. F. Arnal. 

Pul.s co mame groupe a de· 
mandé que la retraite des 
vieux trav11illeurs soit portée 
à 120,().:,0 francs par an. Qui 
a vot é contre ? M, F, Aroal 1 

Enfin, ce même gro1.1pe a de ­
mandé que la derni ère aug­
mentation des députés soit 
versée au Fonds Natiomil 
Vieillesse. Qui a voté contre ? 
M. F, Arni:I ! 

N' insist ons pas. 
Lor sque la municipalité, de­

r,uis 11 annhs, avec ou sans 
é lectlons, aide les vieux c · Le 
Provençal » et « Républlque » 
crient : « C'est de la propa­
gande 1 » 

Et le don de M, F. Ar11'a l, 
qu'est-ce que c'est donc, mes­
sieurs ·du Cercle des Travail­
leurs 1 


